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Résumé 

Comprendre la problématique de l’évangélisation dans le plus ancien vicariat de Loango, c’est se 

rappeler le contexte qui accompagnait l’évangélisation au cours de cette période particulière. 

Cet article résume l’épopée missionnaire de ces Athlètes de Dieu dont parle Le professeur Dominique 

Ngoie Ngalla dans son ouvrage intitulé : « Au royaume de Loango, les Athlètes de Dieu », paru en 2010. 

Aujourd’hui, pour saisir l’histoire du Vicariat Apostolique de Loango, il convient d’analyser la 

problématique de l’évangélisation qui se situe entre le zèle missionnaire et le contexte colonial. Entre 

glaive et bible, comment comprendre l’évangélisation dans un contexte colonial ? 

Mots clés : vicariat, évangélisation, Loango, colonisation 

Abstract 

To understand the problem of evangelism in Loango's oldest vicarage is to remember the context that 

accompanied evangelism during this particular period. 

This article summarizes the missionary epic of these Athletes of God that Professor Dominique Ngoie 

Ngalla talks about in his book: In the Kingdom of Loango, The Athletes of God, published in 2010. 

Today, to capture the history of the Apostolic Vicariat of Loango, it is necessary to analyze the problem 

of evangelization that lies between missionary zeal and the colonial context. Between sword and bible, 

how can we understand evangelism in a colonial context ? 
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INTRODUCTION 

Si la colonisation fut un mal nécessaire comme nous le rappelle l’histoire, cette assertion se 

vérifie dans le cadre du Royaume de Loango. En effet, dans le processus de l’évangélisation 

dans le vicariat de Loango, cet adage se confirme dans la mesure où l’évangélisation, dans cette 

partie du moyen Congo, s’est faite entre le zèle missionnaire qui a permis d’éduquer et de 

soigner les populations indigènes et la colonisation. 

Cette présente étude, tout en s’appuyant sur les faits historiques, se donne pour objet d’analyser 

les bienfaits de l’évangélisation à la lumière d’une période aussi sombre qu’a connu l’Afrique 

à travers la colonisation. 
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Entre ombre et lumière, glaive et bible, l’évangélisation en terre africaine et dans le vicariat 

apostolique de Loango en particulier, nous rappelle, non plus l’histoire d’un choc de civilisation, 

mais des rencontres émouvantes entre peuples. 

 

 

1 - L’HISTOIRE DU VICARIAT APOSTOLIQUE DE LOANGO 

 

Le Vicariat Apostolique du Loango (Latin : Vicariatus apostolicus de Loango) est déclaré 

territoire de mission de 1'Eglise catholique en Afrique centrale par le Pape Léon XIII, le 25 

Août 1883, d'abord sous le nom de Vicariat apostolique du Congo français, par la division du 

diocèse de de San Salvador (Mbanza-Congo) et du Vicariat des deux-Guinées. Divise, sous le 

nom de Bas-Congo français, le 14 octobre 1890, il prend le nom de Vicariat apostolique de 

Loango, le 22 avril 1907, puis Vicariat apostolique de Pointe-Noire le 20 janvier 1949 et devient 

diocèse de Pointe-Noire le 14 septembre 1955. Cet article se donne pour objectif de mieux 

connaitre les civilisations des pays qui formaient le Vicariat du Loango et les difficultés liées à 

l’évangélisation dans un contexte de colonisation. 

 

 

2 - CONTEXTE DE L’EVANGELISATION DANS LE VICARIAT DE LOANGO 

 

L’évangélisation découle immédiatement des consignes de Jésus : « Allez, de toutes les nations 

faites des disciples » (Mt 28, 19-20). Elle peut revêtir diverses formes : prière, prédication, 

témoignage, inculturation et invitation à s’engager. Dans le vicariat de Loango, il s’est agi plutôt 

d’évangélisation et d’inculturation dans un contexte marqué par la colonisation. 

 

L’évangélisation s’est faite non sans difficultés. C’est dans ce sens que le vicariat de Loango 

actuel, diocèse de Pointe noire, Nkayi et Dolisie, accueillit les premiers missionnaires. Comme 

le souligne Côme Kinata, c’est par décret de la Sacrée Congrégation de la Propagande du 9 

Septembre 1865 que l’ancienne préfecture apostolique du Congo abandonnée par les Capucins 

depuis 1836, fut confiée à la Congrégation du Saint Esprit. Le Révérend Père Carrie, vice-préfet 

apostolique, dont la résidence était à Landana, fondait une résidence à Loango, le 25 août 

1883 ». 

 

Mais à quelles difficultés étaient confrontés les premiers missionnaires dans la préfecture 

apostolique de Loango et quel a été l’impact de la colonisation dans cette approche de 

l’évangile ? Telles sont les principales questions auxquelles, nous répondrons au cours de cette 

étude qui porte sur la problématique de l’évangélisation dans le vicariat de Loango qui est entre 

zèle missionnaire et colonisation. 

 

 

3 - « PAUVRE LOANGO » ET LE ZELE MISSIONNAIRE AU SERVICE DE 

L’EVANGELISATION  

 

Selon le Révérend Père Guy Panier, l’expression « Le pauvre Loango ! » est la manière dont on 

désignait « ce vicariat apostolique, le plus ancien pourtant du Congo. Une vision pessimiste 

portée sur cette Mission et qui lui collait à la peau comme une étiquette un peu méprisante : les 

missionnaires spiritains et leur vicaire apostolique étaient très vivement suspectés d'avoir laissé 
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végéter l'évangélisation de cette région du pays... » 

 

Pour l’abbé Tibert Mavoungou, dont la thèse de Doctorat porte sur un aspect de l'évangélisation 

dans le vicariat apostolique de Loango de 1886-1947 : « L’évangélisation du vicariat du Congo 

français (Loango) et la formation d'un clergé indigène sont à replacer avant tout dans le contexte 

historique de la colonisation. Les explorations de Brazza et Stanley ont ouvert la voie à la 

colonisation. La conquête coloniale va permettre la pénétration de la foi chrétienne à l'intérieur 

du continent. La France, le Portugal, l'Angleterre, l'Allemagne s'engagent dans la course au 

Congo et chaque puissance est soucieuse de sauvegarder ses colonies ».  

 

Les difficultés d’évangélisation étaient aussi liées à la violence même de la colonisation par ces 

missionnaires zélés venus évangéliser le vicariat apostolique de Loango. 

 

Les premiers missionnaires, comme le reconnait l’abbé Tibert Mavoungou dans sa thèse, 

avaient en tête la question de l’inculturation en pensant à la formation d’un clergé indigène. 

« L'idée de formation d'un clergé africain avait été fortement soutenue par Libermann et ses 

missionnaires. Des Papes comme Benoît XV et Pie XI en avaient fait largement écho. La 

nécessité d'un clergé indigène comme agent principal d'inculturation du Christianisme avait 

toujours été établie ». 

 

Ces missionnaires, reconnaissons-le, ont traduit dans nos langues vernaculaires la bible pour 

que nous comprenions l’évangile sans difficulté ; ils ont aussi harmonisé nos chants pour 

améliorer nos liturgies. Leur zèle missionnaire a poussé certains d’entre eux à s’investir dans 

l’éducation, la santé et le bien- être des populations.  C’est le cas de Mgr Carrie dont la devise 

missionnaire était simple : « évangéliser et "civiliser" le Congo ». 

 

Sa méthode tient en quelques mots : « Nous devons créer des ressources locales et un personnel 

indigène ». Education, formation des enfants, formation d'un clergé local et d'instituteurs sont 

ses clés de voûte. Les écoles étaient pour lui l’un des moyens sûrs pour garantir la « propagation 

rapide et solide de l'enseignement chrétien ». 

 

Quand on arrive à Loango, pour nous autres qui y avons été formés, il y a cette phrase de Mgr 

Carrie dont on se souviendra toujours : « travaillez, vous aviez une éternité pour vous reposer ». 

 

C’est à juste titre que leur rendant hommage, Dominique Ngoie Ngalla, les qualifia « d’Athlètes 

de Dieu » dans son ouvrage qui porte le même nom.  

 

Pour lui, ces spiritains sont « des produits malgré eux d’une époque particulière, ces athlètes de 

Dieu appartenaient à un milieu qui avait ses préjugés et ses stéréotypes. Ils n’étaient certes pas 

toujours des héros, mais assurément des hommes de devoir ». 

 

Son ouvrage intitulé : Au Royaume du Loango, les athlètes de Dieu, éclaire les zones d’ombre 

dans cette épopée des Pères du Saint Esprit qui affrontèrent la brousse du royaume de Loango.  
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4 - L’IMPACT DE LA COLONISATION DANS L’EVANGELISATION DANS LE 

VICARIAT DE LOANGO 

 

Le Révérend Père Guy Panier le reconnait dans son ouvrage cité plus haut dans l’œuvre de 

l’évangélisation dans le vicariat de Loango, nous rappelle-t-il : « il y a du bon, de l'excellent, 

mais aussi du moins bon, même du mauvais, et parfois de l'inacceptable pour les mentalités de 

notre temps ! » C’est ce moins bon, ce mauvais et parfois l’inacceptable que nous allons 

analyser dans ce chapitre. 

 

Oriane MARCK dans son mémoire de Master 2 souligne avec force que « La colonisation 

occidentale de l’Afrique centrale s’accompagne d’un processus d’évangélisation de ce 

continent. Le regard des missionnaires européens qui se succèdent au Congo (sur les deux 

territoires actuels du Congo-Brazzaville et du Congo-Kinshasa) entre le XVe et le XXe évolue 

avec l’Histoire, et influence dans le même temps toute la pensée ecclésiastique ». 

 

Ainsi, le vicariat de Loango de Pointe-Noire à Mouila en passant par Nkayi et Dolisie a connu 

des difficultés liées à la colonisation dans sons processus d’évangélisation. Parmi les difficultés 

rencontrées par les missionnaires de la préfecture de Loango, figurent en bonne place : le rejet 

manifeste de la culture africaine et de la hiérarchie cléricale indigène, la divergence des logiques 

d'évangélisation entre certains vicaires apostoliques et leurs collaborateurs conservateurs, la 

valeur intrinsèque attachée auxdites méthodes et leurs corollaires... ». 

 

Pour Phyllis M. Martin, « la topographie des bâtiments de la mission reflétait les relations 

hiérarchiques et complémentaires de ses différents habitants basées sur la race, le genre et la 

culture catholique. Selon l'accord conclu à T origine, les chefs Vili avaient cédé 100 hectares 

au Père Carrie... La propriété et les bâtiments symbolisaient la puissance matérielle et technique 

des missionnaires et l'ensemble du complexe constituait un véritable royaume politique. Les 

fonctionnaires français du petit poste administratif de Loango, à trois kilomètres au nord étaient 

pratiquement dépassés par la préparation des grandes expéditions vers l'intérieur qui leur 

incombait, tandis que les sociétés africaines avoisinantes en plein bouleversement se faisaient 

conciliantes et offraient peu de résistance politique évidente ». 

 

 

CONCLUSION 

 

L’histoire de l’évangélisation dans le Vicariat du Congo est l’histoire des Athlètes de Dieu, par 

leur courage et leur bravoure et l’histoire de la domination coloniale. L’évangile, pour peu qu’il 

soit pacifique à travers son message, n’a pas toujours été propagé dans des contextes de paix. 

 

Entre le glaive et la bible, la place de l’indigène n’a pas toujours été des meilleures. 

 

Mais au-delà, de cette épopée, nous avons retenu que la rencontre des peuples à travers la 

migration est la plus grande des richesses humaines.  
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